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avaitn,'i donné leur concours. La baronne, très

grcUse et très jolie, a été chiarmante.,L;Un léger

actagais donnait Li son débit n 1 iiattu
partici he r.

W. 1 allard a une diction parfaite-c'est un

homm1ile cie talent qui a le droit de se donner

C0iiifl profdesseur du déclamnatioil coiliPlrefld

Son rôle et le rend à merveille.

MM lrétavoine, ('iroux, Sauvalle ethrox

totus trés distingués, ont été très bons.

A ia bonne heure! voilà des amnateurs sérieux,

quti ont trava-ýillé et qui ont réussi.

je les alîî laudis encore et au nom du public -

q1u ii'v autorise, j'en suis sûr-je les remercie.

Ils ont mis eni pratiqlue le l)rincil)e iuej ecs

-serai de proner toujours et quand même, C'est qut'il

n'Y a de succès possible qu'a-vec dit travail. i u

Quie les autres amnatenrs en fassent autan 1iC

AU CONCERT

je ]]le s ai>" eu s qIl' is'-i-' à ta chère fenêýtre,

Jeinotai Lie.&; -ipir, a cta d(e tî. lalieli

ie seon souffle g.lc, e. c"iint touit dsalt
L'iîti liv Itussi, je crois. ta;liclul l

îl I.Illiiecri'séeC, clin lje vois renîltru

Cette llrilîe natutre Ci>la. hléie se'1 i .ideîîr..
Zéîîhirs, ilierie, et fleUr', je sai' srepairaître

Chaialit àlIiiis'îiile commn icréateulr.

i-',t parmil Sais, iii iii cor iv re le pansec,

Ne ce oteiter:tit dani's es lrè!l.unts trilîiîirts.

)ie de (,iîitur, pensçif, vsan it, et % s iiIrs

)hi, la,Fices lots, si paIrs (de terrestre ha.rmonaie,

lee ix iiiêer îîî.îvoix s!... Le premtier de \,s ol
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AMý1USONS-N( US QUAND)-MÊME

lposent d'euxmeiaes au btout de toutes les hpo-
thèses. Mais, de toiites, les puissances, celle qtîi

Joue le lus gros jeu dans le conflit, c'est la Russie.

L 'Angaleterr e petit sans cdoute p)erdlre b)eaucoup) dans

une guerre uais lk solidité de ses Institutions la

protère con'' e (les péis que lpeut légtimeinent
redouter la Russie.I Tout au plus, politiquement,

risquerait-elle de voir s'effondier le utinistère Glad-

stone, qtîe rempllaceraiLt-i jour au lendemain, et

sans crise, un cabinet tory. LI nrdeînain, conîme

la veille, elle serait toujours kla ibre1)- Angleterre."

Mais la Russie, dans une telle lutte, serait, nous

l'avons dit déjà. condamnéeeàvaincre, et à vaincre

toujours. Si elle tire l'epée. elle peut en jeter le

fourreau, car il ne faut pis crire quil lui; suffirait

de vaincre l'Angleterre pour s'assurer de la paix.

ceux que dirige MN. Wiallard. et toit[ Ir "',>

mésgralecteuélge. rs ont dûi entendre par'er de mes- il Y la tîe icpins, cest que, s oulei va~tinci ue,.

eur mnageri pasles éoges.i le oéense daîe e elle verrait se dresser devant elle lus mêmnes hpro-

conedienscen on a es Cana- blêmes. Et que de compte à rendreà la nation,

diens, Dieu merci cqui ont etulabotél dont l'effort lui aurait donné la victoire, et qlui, par

LA\ BATAILLE DEL'NE-A - ISc 't semaine dernière, de venir amuser notre ptiotismec, aurait ajourétu equ advs

(vor rui lre 
resplectalble ville-iiioyennant finances,. Cela à. Que l'imaginaionju son rôle clans les aspirations

oNSEU lemaorBoutolchef des coûté cher à quelques-us i-o.E1e ulc de la nation russ e, c'est possible i n'e t même

écliEr len u 1 d n é u e de c i i n ler 1public, qui paie, ati i se pa isir ,îas aise de discerner le Io nt prcs o fitn t Iuto-

émctlaie rn ouadtc ome ne n des lar b-inlui, voir une déesse de q uarante et quelques pe et Où la réalité commence. ou Iistoire se sol s-

taile delXns~aui)oîsOn, 1iîenou printemips sauter comme une biche foltre en fai- tteàl éedl oiu e iutosa

ý i talle dla s ue-autre pagn Ile sant de petits cris--c'était rajeunissant pour les fatalisme national. la réforme possible aul rêve rvo -

PObhiiS êteschaues o a ntenit dbite parun ptitlutionnaire, mais c'est là ce qui fait l)réciè-* f

I l é t i t à la i tê t d a s e a u o n re p f o re . ê e d eu S ; o a e t nu3é i e r p rl0 e i

Iommeétaveci steie lareus. Jtn grefatvielad e tismosc iolaient dire-cîtî'est- que cie la cquestion russe se cIèage tuniredoutable

auml s r avedun sbisonloirs.ncvliracuuta equ'ils voulaient dire ces l)etit* os eda e no n . Et c'est bien le Sphinx antiqlue.,(liiidé-

I. et surtout mesdemoiselles, clui avez tant ni ? Mais vore ceux qui ne le devinent point.

major eni disant qu'il venait de découvrir les traceselsliporantouledeasduec

des feux d'un camp ennem-i.ý dans un rav-in, 'uIr une delsnvoraient ouse diresansadoet, cesress

nouele oue uiconduisaitlgrétoch 
pIismaor devaentoêteedeseaglaiseec'csieuses

noulnattle èrtedleo qui, ans un ije lne connais que les bonnes mères de famille n a 1 usac nre ePic.e u

itnant, rtit escés.Lecpiane fobston. et les gens srupuleux une bagatelle (lui ne se scesb ien.quon nuspssieteLiilenit

avecquate honies lemenace, et sa puissance même lui est un dangereux

lesseze clirursétien ilasés Csdrner MINA. écueil. Le peuple se la figure pîlus grande qu'elle

veaen e éourrune cinquantaine de rebelles 
1

qtîî sauttérenît à bas de lerphvl tggèrn lIO IU )us grande. Puis, il faut bien le dire. placé entre

le ravin. Quelques m1inuiites ap)rès, une décharge 
mile dangers, parmi lesquels c eux (lus révoltes de

ftut lancée sur les éclaireurs. Lesslasd oiti FURii.E aura-t-elle la paix ou auîra-t-elle la l'armée et Ddes conspirations tics Zgrands. le lrince a

sautèrent de lergceaererecocanea Ilngep été forcé d'appliquer à sa propre défense

terre ouviren un eu ben nurrisur les 'Métis. 'er

C'est la question (lue l'on s'atdresse, et i tout ce qu'il avait d'énergi-e- Il v aatbien du

A lapremere échrge e l'nnem, Darcé. __ n'est pas facile d'y répondre. Euoe progrès dans 1' Fu.at, maisi 'vi a bu ae

est . ebi nl vague n 1srat1l as,.i-n le progrès de la nation mêmie. Sans comptter qlue

Baker, quiestmort depus, ut bravemenla p iietrine.eserai-il1.,di-n
itob desoni Ccval. Ilcriait bravementasoues 

suvntml eriaunf

tmabotlo u sjaire ?Il"Il Ralliez- plus simplhe de réduire cette cluestionàes propor- le pouvorasluetsuen1a eri ntait

majror eegarde" répondit loficier, et le tions vraies ? Car elle ne regarde, en apparence du trop de zèle en son nom, et peut-etre que le sauve-

sous t malgie eè lsuesmrelsrs rîaàmOnqel ussie et l'Angleterre. iýen de pls ain ne présume as asez de son peule.

ld, algréîe.ses le soldats dii 9 oiéme le trou- vrai, mais vous bercez--vous de cette idée cque l'An-

vèen emjo outn it encore a l'avant, g .leter'e 1pt être longtemp)s en guerre avec la Rus-

ent e m aj 1 lon'm n aéchpîé,sesans (que l'Europe entière fût insensiblement

on ldeie s tcnlireu.rs furent blessés. 'l'ouis les amenée à prendre parti 
-,eti? cap.SeNTSF Qundontrhîdsn rsesn iénes ps 
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officiers dii 9oièmne comb)attirent aux lîpremiiers Qado rhtsnIrcil,,i 's )t 1-t

rang I ep i.iematre McIntosh s'élança dans

la mêlée iervn an e af e aos Ne pensez-vous pas, 'u co nltraie, (Iu'ne telle iuon s'en vante. -C. îE R iA i. '.îu-îi

la eadllloê vel et tca s odusrnte uerre entraînerait des solidarités inévitables ?ý Une vie manquée ne se recommence pas.

bras es. l>ltsersfoisle a iie Forest échappa soyez sur que, dès à présent, la Rusie a ses alliés

bnracvesmiet a mort. les hommes tom- e 'nleerTessesoiu'uoeesna t le monde à son idéal; l'important est de

b a e à se cô ts. a i Fer ouso n était à côté de intéressée dans la guerre entre la F"rance et la b e
baetb )é.Ai Chine, à plus forte raison le serait-elle dans mne

,Foestà l p e sièeéta eo ch s sur' le penchant lutte entre l'Angleterre et la Rtssie. Vous avez Il fauît tout prendre au serteux, rien au tragiqte.
enedt e otestatîons q1ui ont accu'Illi la nou- 
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Le ioontaire tintcuh
de lJ c ies oppose aulx rebelles :Ferguison et et n ul sp c

Forest vîsaielit les tireurs ennemis, lorsqut ilssr 
jled lcs~Cl'mrlCubts ryi e ne connais pas de inode pîlus efficace d'as-

de fsss ùils étaient cachés. Tout-à-coup, obligé d'établir pour' avoir raison de la Chine. 1ue e a))e1e li uisl1s hr lu ticte

taent os, Ù1 11 
ttos a ue etion. leséérlis Anti-.ils lelers

teai sn rul u le sol el, s'écriant M on Pensez à ce que seraient ces protestale exction.s dansé al leT

eru caouanjesisbes,'erlxia.csde cette guerre, r1uiaffecterait le commerce et

orsLSune balle dans la tête dii métis qui la politique de toutes les nations! Le thé et le riz. Le fruit de l'exp)érience ne mûfritîa» u des

avait falélr i. Buchanlan, le jeune troml- sont l'objet d'un commerce immense, mais ce ne jeunes ramieaux-J SANDxUct

peteduf êm s onduisit en hommne. Pendant sont encore là (ue des intérêts matériels, tandis L'homme doit être bon et raisonnable mais sans

luscesportaient secours aux blessés, qlue ce seraient les intérêts politiques les plus graves oublier qu'il vit dans un monde de sots et de mié-

que les.muici ns axslas qui seraient en cause dans la lutte gigantesque de chiants-(..-i\1. VAiTouR.

-l portait des mu11nitiosaxolt.

Le soldat iHutchis0u' fut fralpé à m-ort à l'endroit l'Empire des czars et du Royaume-Uni.

Une allele fappadans Elle commencerait par des intérêts pîolitiques de Une femme intelligente doit spîéculer moinsu

&i Ferguison expira, i'stantanée. l était second ordre, par des compétitions territoriales: l'amour d'un homme que sur sa vanité.-l Eî.i' i.

âéde quarante ans. Le soldat Eninis fuit frappé la politiq~ue propremnent dite s'y' mêlerait, et la lutte, Les amis politiques ne sont pas des aisý. -J.

balâgéeralefonbisl-sagadisnt, 
s'établirait bientôt sur des qluestions TRoUILX'î.

dans le COu', et une bllutav ravfrntdiLol-u s'acrtndipsa 's eq'napel eaaié

dat W'heeler, qui tirait du hautdiran.Lrqedprnie.Cetcquo 
aplelsftlté

Son, cadavre fut découivert, dimanche apr,ès-miidi, i du différend anglo-ruisse. Elles sont réelles, seule- UN CONSEIL PAR SEMAINE

,lesiiiraudurssauvgesl'avaient dépouîillé de ment, elles sont mal définies, et il est b)eaucoup de

des mraudurs aîmNagesgens de bonne foi quîi ne saisissent pas bien en

soni habit,. nare ont de 12 tuéês et une cette affaire les rapplorts des choses. Entorses. -Plongei au plus tôt le pied atteint

Les pertes des volotie 
dans l'eau froide, additionnée d'extrait de saturne

c;ntîi'Iantaiiie de blessés. On ne connaît pas lesenutonapiur dscmessibbése

Ure esMtS cause de la position avanta- 
esieo plqeadscmrse miésd

ges e's occuaien as nrvi oséàl Ils sont cependant trè s clair e sutntau 'lange de teinture d'arnica, d'eau blanche et

qtaient canépaer Gabiel Dumont, le ieute-i Quand on se croit à cent lieues de la question, il d'alcool camphré. Repos absolu du membre ina-

riant de mmadésl. se trouve qu'on est au vif même des problèmes lade jusqu'à la guérison complète.
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